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Monsieur le Président, Mesdames Messieurs les Vice-Présidents, Mes chers collègues, 
 
Je souhaite avant toute chose féliciter au nom du Groupe Socialiste, Citoyen et Radical, les 
services de la Région qui se sont mobilisés ces dernières semaines et jusqu’à ces dernières 
heures, pour réussir ce rigoureux travail de pédagogie que représente l’élaboration et la 
présentation d’un budget d’une collectivité comme la nôtre.  
 
Je souhaite aussi profiter de cette tribune pour les remercier de leur engagement complet 
dans la mise en œuvre des décisions que notre Assemblée a prises depuis 2004. Tous, ils ont 
fait preuve de sérieux et professionnalisme, et tous, à leurs niveaux et avec leurs 
responsabilités, ils ont apporté leur pierre à l’édifice du Service Public Régional. Nous 
pouvons collectivement en être fiers et les féliciter. 
 
Je veux aussi remercier les vice-présidents et vice-présidentes qui se sont succédés depuis 
mercredi matin, pour la clarté de leur présentation et l’expression de leur conviction que la 
Région Nord-Pas de Calais n’est pas une région comme les autres, et qu’ici plus qu’ailleurs il 
faut résister, agir et avancer. 
Oui, mes Chers Collègues : RESISTER, AGIR, AVANCER : tel était notre projet en 2004, 
telle est depuis, de budget en budget, notre ligne de conduite.  
 
Et cette année, nous continuons. Nous restons et avançons dans le sillon tracé par le 
Président PERCHERON pour que les habitants du Nord-Pas de Calais puissent, ici aussi 
bien ( voire mieux) qu’ailleurs, se former, travailler, se soigner, vivre leur passion, construire 
leur projet, rebondir après un accident de la vie, en deux mots : vivre mieux. 
 
Et je suis heureux qu’il nous soit présenté aujourd’hui un budget bâti sur nos valeurs de 
justice, de progrès et d’équité, et qui nous permette de poursuivre notre action sans 
renoncement ni reniement. 
 
Une de nos valeurs fondamentales, c’est un service public fort, en proximité, et accessibles 
à tous. Depuis 2004, nous avons ardemment défendu le service public. Quand dans 
l’Education Nationale par exemple, l’Etat supprime 5 000 professeurs dans le Nord-Pas de 
Calais, nous considérons que le service public est gravement menacé, et qu’il s’agit là d’une 
véritable insulte envers notre jeunesse et notre territoire. Alors, avec les politiques de 
formations et d’apprentissage, nous donnons un sens à la Région Bouclier et au service 
public régional. 
 
Quand sont mises en œuvre des politiques d’initiatives régionales telles que la rénovation 
urbaine -360 millions d’euros qui permettent la réalisation de 4 milliards d’euros de travaux-
, de la culture avec l’arrivée du Louvre au cœur du bassin minier, ou le Plan Cancer et ses 
105 équipements médicaux sur l’ensemble du territoire régional, nous répondons à 
l’exigence de justice et d’équité, nous donnons une réalité au service public. 
 
L’action publique telle que nous la concevons, ce n’est pas uniquement gérer des 
compétences qui nous sont conférées par la Loi. C’est aussi faire de la politique au sens 
noble du terme. C’est orienter nos choix en fonction des valeurs qui fondent notre 
engagement dans la vie publique. 
 
Je vais illustrer mes propos par quelques exemples : 
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Mes Chers Collègues, la collectivité régionale a la charge des Lycées. Nous les entretenons, 
les rénovons, nous en construisons de nouveau, d’accord. Mais surtout nous décidons la fin 
des lycées « Pailleron » et nous affirmons la Haute Qualité Environnementale pour les 
nouveaux établissements.  
 
Autre exemple, nous avons la compétence pour les TER. Oui, nous gérons les TER, mais nous 
créons aussi des pôles d’échanges autour des gares, et nous mettons en place des TERGV 
avec pour objectif de mettre à moins d’une heure de Lille les principales villes du territoire. 
 
Autre exemple, mes chers collègues, en mai dernier, alors que la Plan de Relance 
gouvernemental marquait déjà le pas, la Région, sous l’impulsion du Vice-Président Pierre 
DE SAINTIGNON, décidait de réagir pour faire face à son niveau à la crise économique et 
à la dégradation inquiétante de la situation de l’emploi. Je veux bien sur parler de la création 
de la Convention de Reclassement Personnalisé régionale et du lancement du Plan Régional 
de Continuité Professionnelle. Ces deux dispositifs complémentaires permettent d’offrir les 
mêmes garanties à ceux qui sont frappés par la perte de leur emploi, quelque soit leur 
localisation géographique (alors que le dispositif de l’Etat, le CRP, ne concernait que les 
bassins d’emploi de Calais, Douai et Valenciennes) et permet aussi de développer les 
compétences des salariés pour mieux les préparer aux mutations économiques. 
 
Un dernier exemple, sans doute le plus significatif, car il ne relève pas d’une compétence 
obligatoire, mais d’une initiative régionale, et par conséquent encore plus révélateur de notre 
ambition pour le Nord-Pas de Calais, je veux parler du Plan Cancer. Plus de 100 
équipements modernes de diagnostics et de soins ont été financés par la Région Nord-Pas de 
Calais. Quel acte politique majeur ! Quel progrès pour notre population ! Quelle avancée 
sociale ! L’ensemble du territoire régional est équipé, du Littoral à l’Avesnois. 
 
Cela permet de déceler plus vite la maladie pour mieux la combattre. Car nous le savons 
tous, le temps est un facteur clé dans la guérison. C’est cela le service public de la Région. 
Nous avons été les seuls à le faire en France, ici où notre espérance de vie est de 3 à 6 ans 
inférieure à tout autre endroit du territoire français. Et nous en sommes fiers. 
 
Alors que l’Etat ne cesse de revoir à la baisse ses effectifs sur notre région, nous résistons, 
nous agissons et nous avançons. Nous faisons le Plan Cancer, comme nous faisons la 
rénovation urbaine de nos villes et de nos quartiers, comme nous avons su faire atterrir le 
Louvre à Lens. Nous n’y étions pas obligés, seule notre volonté nous a guidés. 
 
Depuis 2004, nous sommes mobilisés pour l’avenir de notre Région, et nous le sommes 
encore davantage pour que le Nord-Pas de Calais sorte de la crise actuelle, non pas affaibli, 
mais bien au contraire, plus fort, plus attractif, plus compétitif. 
 
Dans tous les domaines qui regardent le bien-être quotidien des habitants, nous avons 
poussé l’effort à un niveau sans précédent. Dans tous les champs de l’économie de demain 
et de l’innovation sociale, de la connaissance, de la création, des solidarités, nous avons 
poussé le plus loin possible la logique de décentralisation, n’hésitant pas à déborder très 
largement le cadre étroit des compétences régionales. 
Face à un Gouvernement qui préfère à l’action concrète la palabre et les annonces sans 
lendemain, notre Région est réactive, opérationnelle, démontrant ainsi son aptitude à 
l’anticipation. Ce sont donc bien deux visions et deux méthodes qui s’opposent. 
 
Parce que la population régionale est au cœur de notre ambition et constitue le but ultime de 
notre action, nous continuons notre travail et nous irons au bout de nos engagements, tel est 
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pour nous le sens politique du budget que nous voterons tout à l’heure, et ce en dépit de 
marges de manœuvres extrêmement réduites. 
 
En effet, même s’il s’agit pour 2010 d’une « année neutre », selon l’expression consacrée, 
qu’il s’agit pour l’essentiel - nous l’avons tous compris- de la répartition d’une enveloppe de 
substitution et de compensation allouée par l’Etat, comment ne pas être inquiet sur l’avenir 
des collectivités et sur leurs capacités d’action ? 
 
La suppression de la taxe professionnelle – soit 70 % de nos recettes fiscales- soumettent les 
collectivités à un faisceau de contraintes et d’incertitudes, pour ne pas dire à une tentative 
d’étranglement financier de la part de l’Etat et du Gouvernement Sarkozy-Fillon. Je pense, 
mes chers collègues que Nicolas SARKOZY  est tout simplement en train d’imposer  un 
nouveau modèle aux Français : celui d’un pseudo partage des compétences, d’une mise 
sous tutelle des collectivités. Devant cette offensive de grande envergure visant à dessaisir les 
collectivités de leurs capacités de gestion et d’action au plus près des besoins de la 
population et de la réalité des territoires, nous sommes décidés à résister et à tenir bon. 
 
Ainsi, le budget primitif 2010 qui nous est proposé s’inscrit dans la continuité et dans 
l’action. 
 
La saine gestion des finances régionales, reconnue et citée comme exemplaire par la 
Chambre Régionale des Comptes, nous a permis de tenir la feuille de route que nous nous 
étions données lors du premier budget de ce mandat :  
 
- maîtriser les dépenses de fonctionnement pour maintenir un haut niveau d’investissement, 
- préserver une capacité d’autofinancement net,  
- et décider d’évolutions fiscales dédiées à des projets et des politiques ciblées.  
Permettez-moi de ne reprendre que trois chiffres trois chiffres : en 2004, nous avons investi 
440 millions d’euros sur nos politiques. Nous en sommes aujourd’hui avec 27 millions 
d’euros d’emprunt en moins,  à 552 millions d’euros. 
 
Aujourd’hui, nous assurons les trois quarts de l’investissement public et nous sommes le 
moteur du  développement économique, nous répondons aux attentes et aux besoins de la 
population, nous avons une ambition régionale. 
 
Du travail accompli, le Groupe Socialiste, Citoyen et Radical est fier. Il reste encore 
beaucoup à faire pour l’avenir de notre Région, nous le savons, et tout serait possible si nous 
étions dans un climat de partenariat confiant avec l’Etat. Malheureusement, il est fait 
d’interrogations fortes, sur le plan financier et fiscal. 
   
C’est pourquoi, plus que jamais animé d’un esprit de résistance et de vigilance à l’égard de 
l’Etat, notre groupe, en gardant le cap du progrès et de la solidarité, votera le budget 2010 
qui nous est proposé aujourd’hui. 
 
 
Dominique BAILLY 
Président du Groupe Socialiste, Citoyen et Radical 
Conseil Régional Nord-Pas de Calais. 


